
tes Chiaois.

DES MATIÈRES. Ut
Tunquin

, ( le ) Royaume placé entre la Chine et

la Cochinchiiie : les Pères Alexandre de Rho-
des et Antoine Marqués , Jésuites , furent les

premiers qui y annoncèrent l'Evangile en Tan-

née 1027 j succès des Missionnaires bientôt

traversés par les Bonzes et les Grands ,
qui

réussirent h. faire proscrire la Religion et les

Missionnaires ; caractère et mœurs des Tunqui-

nois ; manière de vivre des Missionnaires ; ordr«!

qu'ils obscrventdans leurs courses évangéliques.

XVI , 57 et suiv. Persécution élevée dans le

Tunquin vers la fin du dernier siècle ; témoi-

gnage rendu en faveur des Chréliens par le Gou-
verneur d'une Province du Tunqnin; mort et

éloge du PèreParcgaud, Missionnaire; extrait

de ce que le Père Royer a fait au Tunquin de

plus considérable dans Tespace de huit ans j

FEvéque d'Auren et l'EvCque de Bazilée sont

chassés du Tunqnin , et leurs biens et effets

saisis et cctifiStiné-t. ihii:. ^5 ff Suw. JXonvciie

persécution qui s'allume au Tunquin en 179.1 ;

deux Jésuites et neuf Tunquinois sont mis à

mort j Relation de leur martyre. Jhid, 64 ^t

suiv. Autre persécution élevée en 17ÎT7 j his-

toire de la mort glorieuse de quatre Missionnai-

res Jésuites qui ont la tête tra^nchée pour la Foi.

ïbid, 98 et stiiv. Le Père Paleceuk, Jésuite

Allemand, est rappelé à la Cour du Tunquin
pour y expliquer des inscriptions qui étaient sur

des canons ; ce rappel ranima les espérances et

ne produisit cependant aucun succès réel. Ibid,

ic)4' 1^6 musc et la soie sont les objets les plus

étendus du commerce qu'on pourrait faire avec

les Tunquinois^ ; avantages que les Français

pourraient en retirer, et moyens de faire valoir

cette branche de commerce. Ihià, i5p et suiv.

Idolâtrie des Tunquinois, fausses divinités qu'ils

adorent j leur superstition est extrême j ils don-
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